
A u Sénégal, l’été – on parle ici d’hivernage, la saison des pluies – est une période
très particulière de l’année, pendant laquelle le cœur du pays bat à la campagne,

qui reverdit du fait des pluies. Les agriculteurs, qui constituent la grande majorité de la
population sénégalaise, sont dans les champs. Et une bonne partie de la population
citadine profite de cette période pour revenir dans son village d’origine, pour des
retrouvailles familiales, et aussi parfois pour cultiver un champ. 
Notre communauté a suivi ce mouvement vers la campagne, puisque pour faire face
aux nombreuses sollicitations, nous nous sommes regroupés pour ces deux mois d’été
dans notre couvent de Ndiaffate. 
Ainsi, nous avons eu la traditionnelle retraite d’hivernage, qui a battu un record de
fréquentation avec 23 participants. Elle était prêchée par notre fr. Philippe, venu spé-
cialement du couvent de Toulouse, sur le thème « suivre Jésus avec l’Evangile de Marc ».
Avec la retraite des novices piaristes, les retraitants individuels et le prochain camp
vocationnel, jusqu’au 22 septembre, le couvent de Ndiaffate n’a pratiquement pas
désempli pendant cinq semaines. 
Nous avons également eu de nombreuses retraites et sessions de plusieurs jours à prêcher
à l’extérieur ces deux derniers mois, une dizaine en tout. Certaines nous ont conduit
jusqu’au Burundi.
L’été est aussi le temps des séjours en France, cette année pour quatre frères sur
cinq, qui viennent retrouver les frères et leur famille en France. Le fr Alain-Marie a ainsi pu
participer à la profession du fr Gabriel et au pèlerinage provincial à Lourdes le 16 juillet. 
A présent, la rentrée approche, et en bons sénégalais, nous allons nous séparer, les
uns repartant en ville à Keur Massar dans une nouvelle maison, les autres restant au vil-
lage de Keur Mariama. Et nul doute qu’en bons sénégalais, nous nous rendrons de
multiples visites !

Nouvelles de l’été
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Nouvelles de la mission des frères Carmes Déchaux au Sénégal

A l’autre bout de l’Afrique par rapport au Sénégal, à l’Est, se trouve le Burundi. C’est là que nos frères
polonais ont fondé en 1971 une mission qui s’est étendue au Rwanda ensuite. C’est dans cette mission

que se déroule le second noviciat des frères d’Afrique francophone et de Madagascar sur 3 mois : une
session organisée tous les ans pour les frères se préparant aux vœux solennels, dernière étape de formation
avant leur engagement définitif dans l’Ordre du Carmel. Cette année, ils étaient particulièrement nombreux, 
12 jeunes provenant de toutes les missions francophones sauf le Sénégal qui n’a pas encore de candidats.
Deux frères du Sénégal sont venus donner chacun une semaine de session, permettant ainsi de continuer à
entretenir les liens entre nos deux missions, puisque plusieurs frères du Burundi et Rwanda ont été formés
en partie dans notre Province en France. 

Second noviciat au Burundi



Du 25 août au 1er septembre 2019,
21 religieuses et 2 religieux se sont

rassemblés au couvent de Keur Mariama
pour la maintenant traditionnelle 
« retraite d’hivernage ». Profitant de la
saison des pluies où la vie se ralentit
dans tout le pays, ces frères et sœurs
représentant treize congrégations
différentes se sont mis à l’écoute de
l’évangile de saint Marc afin de se laisser
renouveler dans leur suite du Christ.

A l’occasion de cette prédication, je faisais aussi mes premiers pas en
terre sénégalaise. Découvrir, rencontrer ces visages jeunes ou mûrs,
enthousiastes, cette soif de prière et de renouveau intérieur a été
une belle grâce pour le prédicateur. Ce qui m’a le plus touché est
le recueillement de ce groupe qui s’est fondu avec une étonnante 
facilité et fraternité dans la prière et la vie de la petite communauté
des carmes de Ndiaffate. La vie consacrée au Sénégal est belle, appe-
lée à s’enraciner toujours plus profondément en terre d’évangile. 
A cet égard, la tradition du Carmel a toute sa place pour inviter
chacun et chacune à revenir à la source : la relation intime et trans-
formante avec le Christ Jésus.
Revenu en Europe, je n’oublierai pas ces rencontres, tous ces témoi-
gnages vécus du légendaire accueil sénégalais. La saison des pluies
qui voit la nature exploser dans sa luxuriance, après des mois de 
sécheresse est finalement une belle occasion de découvrir cette
terre pleine de jeunesse et de promesses…
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Pour soutenir la mission  des frères Carmes au Sénégal, adressez vos dons à la Procure des Missions

N ous allons nous installer au début du mois d’octobre dans une nouvelle maison à Keur Massar, qui nous est
prêtée par une famille amie. Cette nouvelle maison, à un quart d’heure à pied de la précédente, est plus grande,

avec un jardin et un abri permettant d’accueillir jusqu’à 300 personnes. Elle nous permettra d’accueillir des
groupes pour la journée, voire un ou deux retraitants pour quelques jours. 

Une nouvelle maison à Keur Massar
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� Par chèque à l’ordre de la Procure 
des Missions et à adresser à :

• France : Procure des Missions
10 bis, rue Moquin-Tandon - 34090 Montpellier
e-mail : zelateur.mission@carmel.asso.fr

Important : 
Si vous désirez recevoir un reçu fiscal permettant
une déduction d’impôts, veuillez rédiger votre
chèque à l’ordre de la Fondation des Monastères
et l’envoyer à la Procure des Missions. 

• Suisse : CCP 17-315529-6
• Canada : Chèque à l’ordre de la
Mission des Carmes et  à envoyer à : 
Couvent des Carmes, 600 rue Notre-Dame Est,
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Fr. Philippe au Sénégal Développement
humain intégral

Notre nouveau pasteur, Mgr Martin
TINE, a invité du 25 au 28 juin

dernier les prêtres de son diocèse de Kao-
lack à une session autour du thème du
« développement humain intégral ». Après
avoir été alertés sur les orientations
actuelles du développement, parfois mo-
tivé par un profit qui néglige les personnes,
nous avons abordé trois domaines d’en-
gagement du diocèse : les dispensaires
catholiques appréciés de tous, ensuite les
écoles privées coordonnées par la Direc-
tion Diocésaine, mais qui peinent à répon-
dre à la demande tant les besoins en
infrastructures et en personnel sont nom-
breux, et enfin la Caritas diocésaine, créée
à l’origine pour répondre à l’urgence de
l’eau potable, qui a diversifié ses contribu-
tions dans l’aide alimentaire en période de
pénurie, les formations agricoles, les pro-
jets sanitaires, etc.  Ce dévouement de
l’Église locale auprès de toute personne
dans le besoin est un signe fort dans notre
région où les chrétiens représentent 1% de
la population.


